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NOS PROPRES AFFAIRES

; Ait cours de cet hiver, nous avons exposé dans un article

qui a' vivement frappé certains de nos amis quelle était notre
situation pécuniaire. L'empressement manifesté par beaucoup

pour nous venir en aide, en nous procurant de nouveaux abonnés,

en nous faisant parvenir des dons, en cherchant des moyens
de remplir notre caisse (Mme Louis Bridel, par exemple, qui a

mis à notre disposition des exemplaires d'ouvrages de son mari
à vendre à notre profit, ou le Groupe suffragiste de La Chaux-

de-Fonds, qui nous fait généreusement participer à la répartition

du bénéfice de deux soirées théâtrales féministes) — tout
ceci nous encourage à entretenir encore une fois nos lecteurs de

l'état de nos finances.

Il n'est point brillant, certes, mais il est très loin d'être

désespéré. Les concours qui nous sont apportés ou qui nous sont

promis en sont la preuve. Ceci d'autant plus que, par un
véritable paradoxe arithmétique, plus fort sera notre tirage, moindres

seront nos frais.
En effet, comme nous l'avons déjà démontré en février, avec

un tirage de 1000.exemplaires", nous faisons du déficit, perdant
sur chaque numéro, sur chaque abonnement. "Le numéro nous
revient exactement 27 centimes et nous le vendons 25 ;

l'abonnement d'une année 6 fr. 48 (ces chiffres diffèrent légèrement de

ceux que nous avions donnés il y a quatre mois, du fait du doublement

de la taxe postale dès le mois prochain) et nous le faisons

payer 5 fr. Impossible, évidemment dans ces conditions-là, de

boucler nos comptes autrement qu'en perte.
Seulement, la situation change du tout au tout et devient

extrêmement intéressante dès que nous parlons d'un tirage plus
élevé. En imprimerie — comme en beaucoup d'autres domaines

— il n'y a que le premier pas qui coûte Si bien que, alors

que le premier mille nous est facturé 240 fr. le second ne nous
le serait que 40 fr. Le mille d'exemplaires ne nous coûterait
plus par conséquent que: 240 fr. plus 40 280 : 2 140 fr.
Et le numéro que 14 centimes. D'où, non plus seulement, perte
et déficit, mais au contraire boni et bénéfice, sur la vente au

numéro comme sur l'abonnement... Nous laissons la porte
ouverte à tous les'calculs réjouissants que peuvent échafauder nos
amis sur ces bases...

- Il est évident, hâtons-nous d'ajouter, que les frais de port et

d'expédition ne subiraient pas, eux, cette marche décroissante
contraire à toute logique arithmétique, et qu'il faut en tenir
compte. Mais ils ne sont que d'une importance secondaire dans

notre budget. Si bien que nous pouvons évaluer celui-ci,
globalement, pour une année à 8660 fr. (Et pour le dire en passant,
la proportion est significative avec celui d'un tirage .à 1000

exemplaires qui est de 6862 fr.) Or, 8660 fr. divisés par le prix
actuel de l'abonnement, soit 5 fr. — 1732. D'où il ressort que
1732 abonnés suffiraient à faire vivre complètement notre journal,
en couvrant tous ses frais.

La moralité de cette histoire est bien simple: enregistrons
ces 1732 abonnés, qui nous tireront de tout souci, de toute
préoccupation financière. C'est là, et quoique l'effort soit sérieux,
notre ferme intention. Mais avant de nous lancer à l'assaut de

cette forteresse de l'indifférence, de l'incompréhension et de

l'apathie de tant de féministes encore, de tant de membres de

nos Sociétés diverses qu'intéressent pourtant directement les

questions traitées dans le Mouvement et qui n'y sont pas encore
abonnés... il nous faut des forces matérielles pour vivre tout le

temps que durera cette croisade. Or, notre situation est celle-ci:

notre fonds de roulement, auquel à partir de 1Ô15, il a fallu se

résigner à puiser chaque année, est maintenant à sec. D'autre
part, nos recettes (abonnements, annonces) couvrent exactement

les frais de notre premier semestre de dépenses. Les frais
du second semestre doivent être cherchés ailleurs, et le concours
de ceux qui ont bien voulu prendre pour une fois à leur charge
ce déficit ne peut pas se renouveler.

C'est pourquoi le Comité de notre journal a décidé, avant
toute chose, de procéder à la reconstitution de ce fonds de

roulement, qui nous fournira les ressources nécessaires en attendant
l'époque des 1732 abonnés. Il émet dans ce but et en nombre
illimité des parts à fonds perdus de 25 fr. l'une. Un appel par
circulaire spéciale est lancé actuellement dans nos trois cantons

romands, et même en Suisse allemande, à tous ceux auxquels notre
féminisme et son organe sont assez sympathiques pour que nous

puissions espérer d'eux, quelles que soient les difficultés de

l'heure actuelle, un geste d'entr'aide. Nous savons qu'il s'en

trouve aussi beaucoup parmi nos abonnés et nos lecteurs. Et
c'est pourquoi, les remerciant d'avance, de l'effort qu'ils feront

pour nous, nous avons tenu à les associer immédiatement à

notre entreprise.
LE MOUVEMENT FÉMINISTE.

N.-B. — Annoncer simplement par carte postale adressée à

notre journal (signature et adresse lisibles) sa souscription à

une ou plusieurs parts de 25 fr. à fonds perdus pour reconstituer
notre fonds de roulement. Le versement sera demandé plus tard.
Nous tenons aussi des circulaires d'appel et des bulletins de

souscription à la disposition de ceux de nos lecteurs qui
voudraient atteindre des personnes spécialement connues d'eux.

Aux amis du „Mouvement Féministe"

Nous avons gagné cette quinzaine

5 nouveaux abonnés

ce qni réduit notre déficit sur l'année dernière a

24 abonnés

Nons rappelons à tons nos amis qni font de la propagande

en notre faveur qu'à partir de juillet, nous délivrons
des abonnements pour 6 mois, valables par conséquent
jusqu'au 31 décembre 1921, au prix de 3 fr. Un certain
nombre de ces abonnements nous sont déjà annoncés dont
nous ferons figurer la liste dans notre prochain numéro»
en souhaitant vivement que cette liste s'allonge par les
efforts concentrés de tous.

En réponse
à >nos appels, nous avons reçu ou allons recevoir:

Par M»c S. (Neuchâtel), un abonnement Fr. 6 55

Mllc B. (Zurich), un abonnement » 5—.
M"c O. (Bruxelles), un abonnement » 6 50

Mme P. (Jura), un abonnement » 5 05

Mme Th. (Genève), don » 5 05

Par M1Ie B. (Genève), deux abonnements » 10 10

: Fr. 38 25; \
Listes précédentes: » 238 75

Fr. 277 -
Merci à tous et à toutes.
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